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Des ondes à polarité négative de Scott Russell aux eaux-mortes
d’Ekman
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L’expérience de John Scott Russell en 1844 [1], dans laquelle le scientifique écossais plonge une masse
dans un canal à surface libre avec une faible épaisseur d’eau, permet d’observer plusieurs régimes d’ondes
de surface. Le plus fameux d’entre eux correspond au soliton de polarité positive et non topologique (la
hauteur d’eau est identique de part et d’autre de la structure), plus connu sous le nom de soliton de Scott
Russell. Ce dernier suit un comportement non-linéaire décrit par les équations de Boussinesq - Korteweg
& de Vries [2,3]. Ces derniers expliquent que cette onde solitaire peut être de polarité positive (élévation)
ou négative (dépression) bien que cette dernière ne peut être observée dans un cas simple. Falcon & Fauve
[4] ont réalisé une expérience dans un film mince de mercure et ont observé pour la première fois grâce
aux effets capillaires cette solution non-linéaire de polarité négative non topologique.

Néanmoins, que se passait-t-il lorsque John Scott Russell retirait la masse et créait une dépression de
la surface libre dans l’eau ? Et que se passerait-il si le fluide était stratifié avec une marche de densité ?
Nous allons tâcher de répondre à ces questions dans cette présentation, en décrivant plusieurs régimes
allant du régime linéaire du phénomène d’eau-morte [5,6,7], au régime fortement non-linéaire associé à
la génération d’un bolus (masse cohérente ovöıde de fluides en recirculation immergée dans un milieu
environnant de densités différentes).
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